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Le dessin de Bruno Marty

Le numéro de « Sud Ouest Dimanche » du 1er octobre 2023 comporte six mises sous film ou encarts. Avec « Diverto », sur certaines des zones : Landes,
Mobilier de France Celio ; Dordogne : Mephisto Laloix, Fitour Figeac. Avec « Version Femina » : Sur certaines des zones : Gironde : Mobilier de France
La Teste, Mr Meuble Celio Mérignac ; Landes : Mobilier de France La Teste.

Irony
Mes compatriotes britanni-
ques ont à mon avis fait preuve
d’un manque de tact, ou d’iro-
nie délibérée, en envoyant à
Bordeaux le navire HMS « Iron
Duke » pour accompagner le
roi Charles lors de sa visite. Les
Français l’ignorent peut-être,
mais Iron Duke était le sobri-
quet d’un certain duc de Wel-
lington, de funeste souvenir
pour la France.
Philip Rusling, 
Saint-Jean-le-Vieux (64)

Les Bishnoïs
« La complainte du chêne »,
c’était le titre du courrier d’un
lecteur paru dans « Sud Ouest
Dimanche » du 24 septembre. Il
était question du triste sort des
arbres qui finissent leur exis-
tence sur un trottoir goudron-
né. Cette complainte me rap-
pelle l’histoire bien réelle du
peuple bishnoï qui vit dans le
désert du Thar dans le Rajas-
than au nord de l’Inde depuis
le XVe siècle. Cette communau-
té hindoue qui compte aujour-
d’hui 700 000 personnes, voue
sa vie, aux animaux, aux végé-
taux et à tout ce qui est vivant.
Le Bishnoï pense qu’un hu-
main n’est pas supérieur à un

arbre. En 1730, une histoire est
restée tristement célèbre. Le
maharaja Ajit Singh ordonna la
découpe d’arbres afin de meu-
bler son palais. Les Bishnoïs
s’opposent à l’abattage et étrei-
gnent le tronc des arbres fai-
sant rempart avec leur corps.
Au total, 363 Bishnoïs vont se
faire tuer par les bûcherons.
Ces sacrifices ne seront pas
vains puisque le maharaja, mis
au courant de l’ampleur du
massacre, ordonna l’arrêt de
l’abattage. Les Bishnoïs : les pre-
miers et vrais écologistes
étaient nés.
Jacky Courtial, 
Larrivière-Saint-Savin (40)

Beyoncé
J’ai lu que la chanteuse et ac-
trice américaine Beyoncé,
mondialement connue, a des
origines béarnaises. Fantasti-
que ! Je pense alors que nous
aussi nous avons peut-être des
origines étrangères. Pure logi-
que. J’avais une grand-mère es-
pagnole et l’Espagne a été enva-
hie par les Arabes dans le passé,
donc j’ai peut-être des origines
arabes. La théorie du remplace-
ment ne tient pas la route : au-
jourd’hui les moyens de com-
munication, de déplacement
modernes permettent une
unification du monde. Les
avions, Internet ne connais-

sent pas de frontières ! Les
hommes non plus… Une cul-
ture mondiale est en train de
naître et Beyoncé fait partie de
la world music, la musique du
monde, tellement aimée par
nos ados.
Jean-François Le Goff, 
Pau (64)

Hymne
Dans « Sud Ouest » du 17 sep-
tembre, un monsieur préco-
nise de supprimer les hymnes
en début des compétitions.
Comme quoi on peut avoir des
idées loufoques. Quand on voit
ces joueurs de rugby se serrer
les uns contre les autres, chan-
tant à tue-tête, chantant faux
certainement mais ce n’est pas
important. Les yeux fermés,
embués, la main sur le
maillot… Non, ils ne simulent
pas, c’est un besoin. Ils jouent
pour un pays qu’ils représen-
tent, pour un maillot qui est un
honneur. Même le public vient
leur prêter main-forte, chacun
à son tour tous mélangés, loin
des parcages de supporters
dans d’autres sports ou les
hymnes sont régulièrement
sifflés. Alors non monsieur, pas
de musique classique à la pré-
sentation des joueurs, car cela
ferait pleurer… de rire !
Alain Lasserre, 
Capbreton (40)

LE COURRIER DES LECTEURS

C onnaissez-vous Dolly ? Pas
la première brebis clonée,
en 1996 au Royaume-Uni.

Non, Dolly, c’était un brave petit
poney alezan de trente ans qui
vieillissait tranquillement dans
le jardin d’une gentille grand-
mère, au nord de l’Allemagne.
Drame : une nuit de septembre
2022, un loup est venu l’égorger.
Famille inconsolable. La dame
affligée a découvert que le loup
pouvait être un fléau. Qu’endu-
raient, depuis trente ans, des
gens dont l’avenir ne l’avait pas
jusque-là beaucoup préoccu-
pée : les éleveurs.

Éleveurs du Vercors, région in-
festée de loups, qui ont dû re-
noncer à laisser au pré leurs va-
ches et leurs juments, régulière-
ment attaquées avec leurs petits,
parfois si mutilées qu’il faut les
abattre. Bergers des Cévennes et
des Alpes, confrontés à des pré-
dations croissantes, des centai-
nes de brebis dérochées, préma-
turément avortées, et qui ne
comptent plus leur temps et
leurs coûts pour protéger les es-
tives : parcs à double clôture
électrifiée, gros chiens de dé-
fense (qui mordent à l’occasion
les randon-
neurs), salariés
détournés des fe-
naisons pour sur-
veiller un préda-
teur aussi furtif
que malin.

Bien sûr, la
grand-mère s’ap-
pelle Ursula vo-
n der Leyen, mère
de sept enfants,
et surtout puis-
sante présidente
de la Commis-
sion européenne. Elle aspire au-
jourd’hui à sa réélection. Et ap-
pelle à reconsidérer le dispositif
de protection du loup.

L’Europe, qui a pourtant re-
douté longtemps les méfaits du
loup, au point de l’éliminer au
XIXe siècle, a adopté en 1992 la di-
rective Habitats, érigeant la pro-
tection absolue des grands pré-
dateurs, le loup, l’ours, le lynx et
le glouton. En France, le loup se-
rait spontanément venu d’Italie
au début des années 1990 pour
reconquérir le pays. Certaines
études génétiques indiquent
aussi que des loups de Sibérie
semblent avoir été relâchés dans
la nature. Quand les jeunes mâ-
les deviennent adultes, ils quit-
tent la meute, parcourent de
longues distances et se diffusent
partout. Les meutes de loups se
sont multipliées dans toute l’Eu-
rope, menaçant désormais les
zones habitées. Il y aurait ainsi
plus de 1 100 loups en France, sur-
tout dans le Sud-Est.

Face à la prédation croissante
que subissent les éleveurs, la fa-
ble du gentil loup inoffensif qui
joue le rôle de régulateur naturel
a fait long feu : pourquoi aller
chasser des chamois quand on
peut tuer des agneaux ? Les Al-
pes humanisées ne sont pas Yel-

lowstone, où le loup a été utile
contre la prolifération des herbi-
vores et des rongeurs destruc-
teurs de biodiversité. Transposer
la « wilderness » américaine à
nos montagnes habitées et amé-
nagées se révèle une grave er-
reur.

Dans le parc national des
Écrins, l’irruption du loup a été le
dernier clou du cercueil de l’agri-
culture. Les écogardes doivent
désormais entretenir les che-
mins et les ponts, lutter contre
les broussailles pour garder ou-
verts les alpages et sauver ainsi
l’emblème du parc, le magnifi-
que chardon bleu, éviter l’incen-
die : autant de services que ren-
dait hier la brebis en nous four-
nissant de précieux produits. Le
nouveau plan loup de la France
ne fait que des mécontents, ceux
qui s’opposent aux tirs de régu-
lation et ceux qui trouvent qu’il
ne va pas assez loin. Il coûte en
tout cas une fortune au contri-
buable : 30 millions d’euros par
an !

Qu’il ait fallu une affaire per-
sonnelle aux dirigeants euro-
péens pour comprendre le pro-
blème inquiète : par sa vision er-

ronée de la re-
naturation, sa
volonté de ré-
duire l’élevage,
accusé à tort
de contribuer
au change-
ment climati-
que, ses régle-
mentations in-
quiétantes en
matière agri-
cole, l’Europe
compromet
son avenir de

puissance nourricière, alors que
la guerre en Ukraine a remis au
premier plan l’arme alimen-
taire. 

Dans les montagnes, il faut
sauver la « merveilleuse sym-
phonie des cloches », tout un art
de vivre, une gastronomie, des
paysages, célébrés par le livre
d’une jeune auteur brillante (li-
vre que j’ai eu la joie de mettre au
monde), Ariane Fornia : « Dans
l’intimité des Alpes » (Suzac Édi-
tions). Mêlant admiration des ci-
mes et célébration des petites
vallées, où Giono voyait le bon-
heur des hommes, ce bel album
se clôt par une citation de Sa-
mivel : « Il existe un monde d’es-
pace, d’eau libre, de bêtes naïves,
où brille encore la jeunesse du
monde, et il dépend de nous, et
de nous seuls, qu’il survive. »

Oui, qu’il s’agisse des Pyré-
nées, des Alpes, du Jura, des Vos-
ges ou du Massif central, la mon-
tagne est un monde à part qui
nous élève l’âme. Fonte des gla-
ciers, stations d’altitude en diffi-
culté, vie rude à l’année, tant de
menaces pèsent sur lui qu’il
nous faut entendre le requiem
des Dolly.

La prochaine chronique : celle de Pierre Ver-
meren.

LA CHRONIQUE DE
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SYLVIE BRUNEL

Loup : requiem pour
toutes les Dolly 

Qu’il ait fallu une
affaire personnelle aux

dirigeants européens 
– en l’occurrence à

Ursula von der Leyen –
pour comprendre 

le problème que pose 
le loup inquiète

écrivain et géographe

« Les faits sont sacrés,
les commentaires sont libres »
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